
Le Soir
d’Algérie Régions Dimanche 9 août 2009 - PAGE 10

BOUIRA

Les petites bourses
se serrent les dents

KHENCHELA
Des forêts

récréatives et des
espaces verts au
service du citoyen
Le projet de création de forêts

récréatives, d’espaces verts et de
stations de repos et de loisirs vient d’être
lancé par la commune de Kaïs, a-t-on
appris de source bien informée. Une
enveloppe de 100 millions de centimes a
été consacrée pour l’étude et la mise en
place d’une fiche technique de cette
opération entamée par les services
concernés, a indiqué M. Belaâlmi
Abdelaziz, P/APC de Kaïs. Ce dernier
soulignera que l’opération consiste en
premier lieu à la préparation du terrain,
au choix des endroits pouvant être
aménagés dans les différents quartiers
en prenant en considération l’avis du
citoyen. Une entreprise locale va
entamer les travaux dans quelques
semaines sur une superficie de 10 ha, a
ajouté M. Belaâlmi. Cette opération vise
à améliorer le cadre de vie des citoyens,
protéger l’environnement en luttant
contre la pollution et mettre au service du
citoyen des stations de détente et de
loisirs surtout pour les familles.

Benzaïm Abdelouoahab

Des équipements
modernes pour la

police
La direction de la Sûreté nationale de

la wilaya de Khenchela vient de
bénéficier d’un important programme de
modernisation de ses équipements
d’intervention. L’on apprendra que les
brigades de la circulation routière
viennent d’être dotées de 4X4
d’intervention équipées de moyens de
dernière génération, de scooters dotés
de moyens de communication très
rapides et efficaces. Ce renforcement
permettra au secteur de renouveler le
parc au fur et à mesure dans les
différents arrondissements, ce qui
donnera plus d’efficacité aux mesures de
rapprochement, de travail de proximité et
aux interventions rapides. Notons que les
agents de police circulant à bord de
scooters ont pu réguler la circulation sur
les grands axes, notamment pendant les
heures de pointe.

B. A.

Noyade d’un militaire 
au barrage de Babar
Un jeune militaire de 31 ans, père de

deux enfants, demeurant à Babar, en
congé annuel, s’est noyé dans le barrage
de Babar situé à 30 km du chef-lieu de la
wilaya, lors d’une opération de pêche en
groupe.

Le voyant disparu, des jeunes ont
plongé dans les eaux du barrage afin de
le retrouver, mais en vain, vu l’immensité
du barrage et le manque de moyens. Les
éléments de la Protection civile arrivés
sur les lieux n’ont pu rien faire à cause de
manque de matériel et de plongeurs
professionnels. Ce qui a poussé les
autorités locales à faire appel à des
groupes de plongeurs de la wilaya de
Batna.

Ces derniers ont pu, après de longues
heures de plongée, répêcher le corps du
jeune homme. La gendarmerie a ouvert
une enquête pour déterminer les
circonstances exactes de ce drame alors
que le corps du défunt a été déposé à la
morgue de l’hôpital de Chechar.

B. A.

A moins de quinze
jours du début du mois
sacré de Ramadan, les
prix des produits
alimentaires, notamment
les fruits et légumes,
commencent à enre-
gistrer des hausses qui
inquiètent les ménages.

Au niveau de nombreux
magasins et de la majorité des
marchés hebdomadaire de la
wilaya de Bouira, les vendeurs
ne se lassent pas à afficher
des prix qui laissent les
consommateurs ahuris face à
ce qu’ils vont falloir dépenser
durant le mois sacré qui
s’annonce difficile. 

Pour faire leurs courses,
certains citoyens préfèrent
aller vers les points de vente
informels et les marchands
ambulants, croyant trouver
une substantielle diminution
des prix.

Ainsi, en dépit des
contrôles et les appels de
l’organisation des
commerçants, les ménages
désespèrent de faire face à la

flambée des prix. En effet, sur
les étals des commerces et
marchés de Bouira, la tomate
est affichée entre 50 et 55 DA
le kilo, la courgette à 50 DA,
l'oignon à 35 DA, la carotte à
40 DA, le poivron à 70 DA, la
laitue à 80 DA et les piments à
60 DA ; ceci pour les produits
frais et de bonne qualité, ce
qui fera près de 10 DA de
moins, pour les produits de
qualité médiocre qui attirent
surtout les citoyens qui ont un
faible revenu. Concernant la
pomme de terre, dont la
production record estimée par

les responsables du secteur
agricole, son prix oscille entre
35 DA et 40 DA le kilo.

Pour les fruits, mis à part la
pastèque qui a connu une
légère baisse par rapport à la
semaine dernière, le raisin, les
pommes, les bananes, le
melon sont toujours maintenus
à des prix hors de portée. 

Sur les étals de la viande
(blanche et rouge) c’est aussi
la saignée le kilo est affiché à
760 DA pour l'ovin, 700 DA
pour le bovin et la sardine est
vendue entre 80 et 120 DA le
kilo, alors que le poulet a pris

son envole depuis le mois
dernier pour atteindre les 340
DA le kilo, avec en sus une
justification du vendeur, pour
qui l’augmentation du prix des
viandes blanches serait due à
la chaleur caniculaire qui
accentue la mortalité des
volailles.  

D’autres produits de large
consommation en connaissent
également une flambée des
prix, il s’agit du sucre affiché à
75 DA au niveau des magasins
et les œufs qui sont vendus à
10 DA l'unité.

Amine Han

TIARET

Les habitants de la cité
des 63-Logements interpellent

la Sonelgaz
Les coupures qui

interviennent de temps à
autre au niveau de
certains quartiers de la
ville en cette période de
canicule causent des
désagréments aux
ménages.

La chute de tension
électrique est l’autre
phénomène décrié par des
habitants, comme c’est le cas
de ceux de la cité des 63-
Logements appartenant
l’EPLF. 

Dans une correspondance
adressée à la direction de la
Sonelgaz, les locataires
sollicitent ouvertement le
premier responsable de cette
société à intervenir pour mettre
fin à cette situation aux
conséquences multiples.

Perçu comme un véritable
casse-tête, le manque de
puissance électrique, diront-ils,
influe négativement sur le
fonctionnement des appareils
électriques et pourrait
engendrer des dégâts. Le cas

le plus significatif est celui de
ce gérant de restaurant qui se
trouve quotidiennement dans
tous ses états en raison de la
climatisation qui ne fonctionne
que par intermittence et les
pannes qui affectent ses
appareils de réfrigération.
Ainsi, par le biais de leur

requête, les quelques 15
signataires de ce document
comptent attirer l’attention des
responsables de cet organisme
afin de régler définitivement cet
épineux problème qui ne fait
que perdurer aux yeux des 63
locataires de la cité.

Mourad Benameur 

BLIDA
Un sexagénaire

meurt noyé
dans un
barrage

Le corps sans vie d’un
homme âgé de 65 ans,
berger de son état, a été
repêché, hier à 1h30 du
matin, dans le barrage  El-
Moustaqbel, situé à la la
limite des wilayas de Blida et
Aïn Defla.

Selon les témoignages de
ses proches, la victime,
habitant à Mouzaïa, dans la
wilaya de Blida, faisait paître
ses moutons à proximité d’un
canal menant au barrage
lorsqu’elle glissa et fut
emportée par les eaux.

Ne donnant pas signe de
vie, nous dit-on, ses enfants
sont partis à sa recherche. Ils
découvriront  ses sandales
flottant sur l’eau et alerteront
la Protection civile d’El-
Affroun. N’arrivant pas à le
retrouver, on fait appel aux
collègues d'El-Hamiz, à
Alger, lesquels sont
spécialisés dans le
repêchage des noyés. Après
plusieurs heures de
recherche, la victime sera
enfin retrouvée sans vie,
accrochée à l’une des buses
du barrage.

Il importe de signaler
qu’une quinzaine de
personnes sont mortes dans
ce barrage depuis sa
construction.

M. B

9 morts et 65 blessés en
une semaine sur les routes
Apparemment, l’hécatombe routière n’en finit pas d’allonger

la liste des victimes déplorées sur le réseau de la wilaya de
Tiaret. Rien que durant la semaine dernière, soit du 25 juillet au
3 août, la Gendarmerie nationale a dressé un bilan tragique en
enregistrant quelques 28 accidents faisant 9 morts et pas moins
de 65 blessés dont bon nombre dans un état grave. La majorité
de ces drames intervenus sur les RN14, 23, 90 et 40, ont eu
pour origine le dépassement dangereux, l’excès de vitesse et le
non-respect du code de la route. 

Le nombre de ces accidents en cette période a nettement
augmenté par rapport à la semaine d’avant où il a été recensé
18 accidents faisant trois morts et 31 blessés. Cela dit, en dépit
des mesures de sensibilisation et de répression mises en branle
par les différents services concernés, pour atténuer de ce
phénomène, l’hécatombe continue malheureusement.

M. B. 
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